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Résumé
Pour les lycéens qui fréquentent l'internat, celui-ci est le plus souvent une 
solution d'hébergement lorsqu'ils habitent loin de leur établissement scolaire. 
Pour certains élèves, l'internat est également choisi afin de fournir un cadre de 
vie plus favorable à la scolarité que leur milieu familial. L'hébergement en internat 
est donc censé permettre aux élèves internes de suivre leur scolarité dans des 
conditions au moins aussi satisfaisantes que les autres élèves. Dans cette étude, 
nous comparons la réussite scolaire des élèves qui étaient internes l'année de 
leur entrée en lycée public à celle des autres élèves. Lorsqu'on tient compte 
des différences de caractéristiques entre les élèves internes et non-internes, 
leurs résultats en fin d'enseignement secondaire sont proches. Dans la voie 
professionnelle, les élèves internes obtiennent un peu plus souvent un diplôme 
que les non-internes.

Abstract
Do students who are boarders at the beginning of high school are more successful?
A study on French public high schools

For high school students who attend a boarding school, it o ften  provides an accom m odation solution 
when they live far from the ir school. For some students, boarding school is also chosen to provide 
a living environm ent that is more favorable to schooling than their fam ily environm ent. Living in a 
boarding school is therefore supposed to allow boarding students to fo llow  their studies in conditions at 
least as satisfacto ry as those o f other students. In  this study, we com pare the academ ic achievem ent of 
students who were boarders the year they entered public high school w ith  that o f other students. W hen 
we take into account the d ifferences in characteristics between boarders and non-boarders, their results 
at the end o f secondary school are close. In  the professional track , boarders obtain a d iplom a slightly 
more often than non-boarders.
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L'internat est un service d'hébergement pour les élèves, présent dans une partie des 
établissements scolaires. En France, il concerne quasi exclusivement le second degré. Pour 
les élèves hébergés en internat, celui-ci est d'abord une solution pour suivre des études 
lorsque la résidence est éloignée de l'établissement scolaire. Malgré un déclin du recours 
à l'internat au cours des dernières décennies, il conserve un rôle important pour réduire 
les inégalités territoriales d'accès à la formation (Lubin, 2021). L'hébergement en internat 
peut aussi être recherché pour un cadre de vie propice à l'épanouissement personnel et à 
la réussite scolaire (Glasman, 2010). Enfin, pour certains élèves, il constitue un recours face 
à des difficultés rencontrées dans le cadre familial (DESCO, 2001).
Depuis la fin des années 1990, les pouvoirs publics ont cherché à impulser une nouvelle 
dynamique à l'internat. Le plan de relance de l'internat scolaire public (2000-2001) visait 
notamment à mieux faire connaître les capacités d'hébergement aux familles et à faciliter 
l'accès à l'internat à des élèves de milieu défavorisé, ce qui a motivé la mise en place d'une 
aide financière (« prime à l'internat ») à l'attention des élèves boursiers. Les « internats 
d'excellence » ont été lancés en 2008 dans le cadre du plan « Espoir banlieues ». Leur 
objectif est d'accueillir des élèves motivés, issus de milieux modestes, leur faisant bénéficier 
de conditions d'encadrement favorables et d'activités culturelles variées. Des « places 
labellisées » dans les internats classiques ont été réservées à des élèves issus des quartiers de 
la politique de la ville ou de l'éducation prioritaire \ Plus récemment, le plan « Internats du 
xxie siècle », lancé en 2019, avait pour objectif de créer 240 internats à projet et d'accueillir 
13 000 jeunes dans trois types de structures : les internats d'excellence ; les « résidences à 
thèmes », principalement dans les zones rurales et de montagne ; les internats des Campus 
des métiers et des qualifications, pour les élèves de la voie professionnelle.
Compte tenu de cet intérêt renouvelé des pouvoirs publics pour l'internat, la direction 
de l'évaluation, de la prospective et de la performance (DEPP) du ministère chargé de 
l'éducation nationale a initié en 2019 de nouveaux travaux pour appuyer ces politiques 
éducatives. Les objectifs incluaient celui de mieux connaître la réussite des élèves internes, 
en renouvelant une précédente étude de la DEPP (O'Prey, 2003). En raison de sa nature 
première de service d'hébergement, l'internat doit avant tout permettre aux élèves de 
poursuivre leur scolarité dans des conditions satisfaisantes, c'est-à-dire de réussir (au moins) 
aussi bien que les autres élèves. Évaluer l'internat selon ce critère est utile au pilotage 
des politiques en matière d'internat. Si les élèves internes ont une meilleure réussite que 
des élèves non-internes de caractéristiques comparables, cela suggère que les politiques 
devraient mettre l'accent sur le renforcement de l'offre d'internat et sa valorisation auprès 
des familles. Si les élèves internes ont une réussite moindre, cela suggère que les politiques 
devraient en premier lieu améliorer la qualité du service rendu par l'internat. Cette 
évaluation constitue également un point de référence au regard de recherches consacrées 
à des formes particulières d'internat, comme les internats d'excellence.
Dans cet article, nous comparons la réussite des élèves ayant commencé le lycée comme 
internes à celle des autres élèves, en lycée public sous tutelle de l'éducation nationale, à 
l'aide du panel de la DEPP d'élèves entrés en sixième en 2007. Ces élèves sont entrés au 
lycée au début des années 2010, et ne sont donc pas concernés, pour la plupart, par les 
politiques récentes liées à l'internat.

1. Derrière cet objectif général assigné à la politique, sa mise en place a pris des formes variées localement. 
Nous renvoyons à plusieurs recherches de sciences de l'éducation à partir d'observations qualitatives 
(Rayou & Glasman, 2012 ; Boulin, 2014).
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La première partie de cet article décrit le contexte institutionnel et la fréquentation de 
l'internat en France. La deuxième partie propose une réflexion sur les liens entre recours à 
l'internat et réussite scolaire, à partir de la littérature existante. La troisième partie décrit les 
caractéristiques des élèves internes en lycée public. La quatrième partie présente la mise en 
œuvre de méthodologies permettant de comparer la réussite scolaire des élèves internes et 
non-internes. La cinquième partie propose des éléments de discussion sur nos résultats, leur 
contribution aux réflexions de politique éducative et des pistes de recherche futures.
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La place de l'internat dans l'enseignement 
du second degré en France
Une tendance de long terme au déclin du recours à l'internat
En France, à la rentrée 2022, 3,3 % des élèves du second degré sont internes ■ FIGURE 1 et 
ENCADRÉ 1. Alors que près de 20 % des élèves de l'enseignement public étaient internes 
au début des années 1960, seuls 3,5 % l'étaient en l'an 2000 (MEN, 1965 ; DEPP, 2022). 
La tendance à la baisse du recours à l'internat s'explique en partie par l'amélioration des 
infrastructures de transport, la diminution de la population rurale, et le maillage plus dense 
du territoire français en établissements scolaires. Les parents sont devenus plus réticents 
à faire le choix de l'internat, les normes de parentalité les incitant plutôt à accompagner 
leur enfant dans son quotidien (Glasman, 2014). Cette diminution du recours à l'internat au 
cours du temps s'est ralentie à partir de la fin des années 1990. Après s'être stabilisée dans 
les années 2000, la part d'internes est repartie à la baisse au début des années 2010, plus 
particulièrement en lycée général et technologique (GT).

Une organisation et un coût différents selon le secteur d'enseignement
Les proportions d'internes dans le secteur public et le secteur privé sous contrat sont 
proches (respectivement 3,2 % et 3,4 % à la rentrée 2022). Toutefois, l'organisation de 
l'offre de l'internat diffère selon le secteur d'enseignement. Dans le secteur public, les 
collectivités locales (départements pour les collèges et les régions pour les lycées) ont la 
charge de financer 2 la construction ainsi que les équipements des internats. Ces projets 
s'inscrivent dans une concertation avec les rectorats puisque ces derniers affectent les 
moyens en personnel d'encadrement nécessaires à ces nouveaux internats. Par ailleurs, les 
collectivités fixent les tarifs pour les familles. Une enquête réalisée par la direction générale 
de l'enseignement scolaire (DGESCO) en 2017 auprès des établissements disposant d'un 
internat permet de les estimer à 1 400 euros par an en moyenne : environ 1 350 euros pour le 
collège, 1 450 euros pour le lycée et 1 600 euros pour le post-bac 3. Dans le secteur privé, les 
tarifs d'internat ne font pas l'objet d'une prise en charge par les collectivités territoriales. 
Ils sont donc plus élevés que dans le public, bien qu'encadrés par une convention établie 
entre les établissements et le préfet. Dans l'enseignement privé catholique, qui constitue la 
grande majorité des établissements privés, la contribution annuelle moyenne des familles 
pour l'internat est estimée à 3 500 euros au collège, 4 200 euros au lycée hors post-bac, et 
4 500 euros en post-bac (Secrétariat général de l'enseignement catholique [Sgec], 2020).

2. L'État peut intervenir exceptionnellement sous la forme de cofinancements. Il a ainsi participé à la construction 
et la réhabilitation d'internats dans le cadre des programmes d'investissements d'avenir 1 et 2 et dans le cadre
du plan France Relance (2021/2022).
3. Source : DGESCO, d'après une enquête sur un échantillon d'environ 800 établissements avec internat 
(taux de réponse de 50 %).
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■ FIGURE 1 Fréquentation de l'internat selon l'année et la voie de formation, 
en % des effectifs
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N o te  : la rubrique « Ensemble » inclut les élèves des sections d 'enseignem ent général et professionnel 
adapté (Segpa).
Le c tu re  : 12,5 % des élèves de lycée professionnel sont internes à la rentrée 2022. C ette  proportion était 
de 13,9 % en 1994.
C h a m p  : France, secteurs public et privé sous con trat, hors post-bac, MENJ.
S o u rce  : DEPP, Systèm e d'inform ation Scolarité.

EN CAD RÉ 1 Les b ases S c o la r ité  e t la d é f in it io n  d es é lè ve s  in te rn es

Les bases Scolarité constituent la source administrative de référence pour la connaissance 
des effectifs d'élèves internes et leur évolution au cours du temps (Bellamy, 2019 ; DEPP, 
2021 ; DEPP, 2022). Elles sont issues des constats de rentrée, c'est-à-dire des opérations 
qui permettent de recenser l'ensemble des élèves du second degré. Pour chaque élève, 
en plus de ses caractéristiques sociodémographiques et de sa commune de résidence, les 
données fournissent des informations sur l'établissement fréquenté, la formation et les 
options suivies, et le régime scolaire : externe, demi-pensionnaire, interne. C'est le lieu où 
l'élève prend ses repas qui distingue ces trois catégories. Un élève « externe » ne prend 
pas régulièrement de repas dans l'établissement ; un élève « demi-pensionnaire » y prend 
son repas du midi ; un élève « interne » y prend tous ses repas. La situation d'interne inclut 
une minorité d'élèves qui sont hébergés dans un autre établissement que celui où ils sont 
scolarisés ou, plus rarement encore, qui ne sont pas hébergés dans un établissement 
scolaire (ils dorment en foyer, chez un correspondant extérieur, ou chez eux).

Dans les établissements publics ou privés sous contrat, les élèves boursiers bénéficient 
d'une prime à l'internat. À la rentrée 2022, au collège, cette prime varie de 327 à 465 euros 
annuels selon l'échelon de bourse (de 327 à 672 euros en lycée). Les élèves internes, qu'ils 
soient boursiers ou non, peuvent également bénéficier d'aides financières provenant du 
fonds social lycéen ou collégien. Cette aide est destinée aux familles ayant des difficultés à 
faire face aux dépenses de scolarité de leur enfant, y compris les frais d'internat.
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En dehors de procédures d'admission spécifiques (comme pour les internats d'excellence), 
l'admission relève d'une demande directe des familles auprès de l'établissement scolaire 4. 
Les demandes d'hébergement font l'objet de l'examen d'un dossier d'inscription par 
l'équipe pédagogique, sous la responsabilité du chef d'établissement. Ce dossier rassemble 
des éléments relatifs à la scolarité de l'élève, à son profil, aux motivations de la demande 
et, le cas échéant, les avis des personnels sociaux et de santé.
Les capacités de l'internat permettent, en principe, d'accueillir les élèves qui le demandent : 
dans les établissements du second degré publics, le taux d'occupation des lits était de 78 % 
à la rentrée 2020, avec des variations de 61 % à 98 % selon les départements (DEPP, 2021). 
Lorsque le nombre de demandes excède les capacités d'accueil de l'internat, les élèves 
habitant loin de l'établissement sont souvent prioritaires.

ÉDUCATION & FORMATIONS N° 106 JAN VIER 2024

Une répartition des internats et des besoins 
d'hébergement différenciés selon le territoire
À la rentrée 2021, on compte 1 370 lycées publics dotés d'un internat en France. Un peu plus 
de la moitié des lycées publics proposent un internat (58 %) ■ FIGURE 2 et ENCADRÉ 2 . 
Dans les départements les plus ruraux, notamment sur la diagonale sud-ouest et nord-est, 
la proportion de lycées publics dotés d'un internat dépasse fréquemment 90 %.
De façon concordante, à l'intérieur des départements, les lieux de résidence des élèves 
fréquentant l'internat se situent fréquemment dans les zones les plus rurales, en particulier 
dans les aires d'éducation situées dans les marges des départements ■ FIGURE 3 et 
ENCADRÉ 3 . Ces territoires se caractérisent par une offre culturelle, scolaire, d'équipements 
collectifs moins accessible (Maugis & Touahir, 2021). Le maillage du territoire en 
établissements permet d'y maintenir un collège, mais au lycée, les élèves doivent souvent 
rejoindre les villes principales. En conséquence, les parts de lycéens internes y dépassent 
fréquemment 30 % en voie GT et 45 % en voie professionnelle.

EN CAD RÉ 2 L'enquête EPI et la connaissance de l'o ffre  d 'in ternat public

L'enquête sur le parc immobilier et les capacités d'accueil des établissements publics du 
second degré (EPI) constitue la source administrative de référence pour la connaissance 
de l'offre d'internat public et ses disparités territoriales (DEPP, 2021 ; DEPP, 2022). Elle est 
réalisée chaque année auprès de tous les établissements du second degré public sous la 
tutelle du ministère chargé de l'éducation nationale. La collecte est réalisée par internet 
d'octobre à décembre par questionnaire. Les établissements fournissent des informations 
sur les locaux, les équipements ainsi que les services offerts. La présence d'un internat est 
identifiée à travers la question : « l'établissement héberge-t-il des internes ? ». L'enquête 
recueille le nombre de lits disponibles et occupés au sein de l'internat, ce qui permet de 
calculer le taux d'occupation des lits.
Au moment de la finalisation de cet article, l'enquête EPI était en cours de remplacement 
par l'enquête Internat et cadre de vie (ICV). Les données de cette nouvelle enquête sont 
collectées fin 2023 et les premiers résultats seront publiés courant 2024.

4. L'affectation en internat suit donc une procédure séparée de l'affectation dans un établissement. Cette dernière 
relève de la compétence de l'inspecteur d'académie - directeur académique des services de l'éducation nationale.
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■ FIGURE 2 Part des lycées publics dotés d'un internat par département à la rentrée 2021 
(en %)
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N o te  : cet ind icateur a été calcu lé  par Grégory Salmon (DEPP) pour l'ouvrage Les établissem ents scolaires 
(DEPP & C EE , 2023).
C h a m p  : France, secteur public, MENJ.
S o u rce  : DEPP, base centrale  des étab lissem ents ; enquête sur le parc im m obilier et les capacités d 'accueil 
des établissem ents publics du second degré.

■ FIGURE 3 Proportions de lycéens internes par aire d'éducation de résidence, secteur public, 
rentrées 2020 à 2022 (en %)
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C h a m p  : France, secteur public, MENJ, hors post-bac. 
S o u rce  : DEPP, Systèm e d'inform ation Scolarité.
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EN CAD RÉ 3 Le zonage en aires d'éducation

En 2022, la DEPP et les services statistiques académiques (SSA) ont finalisé la 
construction d'un zonage en aires d'éducation, portant sur la France métropolitaine et les 
départements et régions d'outre-mer (voir Chevalier e t  a l ., 2022, pour une présentation 
de la méthodologie de construction).
Le zonage est construit à partir des flux d'élèves du second degré entre communes de 
résidence et communes de scolarisation. Deux niveaux ont été produits : un zonage 
« Parcours » s'appliquant à l'ensemble des élèves du second degré (548 zones) ; un zonage 
« Collèges » s'appliquant aux collégiens (1 986 zones), qui est utilisé dans cette étude.
Les SSA ont contribué à améliorer le zonage en s'appuyant sur la connaissance de leur 
territoire. Ainsi, ce zonage offre une maille adaptée aux problématiques de l'éducation 
nationale. Il permet d'enrichir l'étude des disparités territoriales, et constitue également 
un outil pour le pilotage territorial.

Les liens entre recours à l'internat et réussite scolaire : 
principales hypothèses et revue de littérature

L'internat au lycée : une expérience particulière de la scolarité
La vie à l'internat est régie par des règles collectives et des rythmes bien définis, qui 
peuvent varier d'un établissement à l'autre. Pour les élèves internes, ce cadre de vie peut 
être propice au travail scolaire, parce qu'ils sont préservés d'une partie des distractions 
pouvant perturber leur travail à la maison, ou parce qu'ils sont suivis plus étroitement par les 
équipes éducatives. Pour certains jeunes ayant connu des difficultés relationnelles, l'internat 
peut aussi offrir un cadre plus sécurisé et apaisé (Smith e t  a l ., 2004). On peut également 
supposer que l'élève interne respecte davantage les règles de la vie scolaire et collective ; 
en effet, son bien-être quotidien dépend plus étroitement que celui des non-internes de la 
qualité des relations sociales entretenues au sein de l'établissement (Bronfenbrenner, 1970).
L'hébergement en internat signifie aussi l'accès à de nouvelles ressources matérielles, 
culturelles ou relationnelles (Bass, 2014). Ces possibilités pourraient être particulièrement 
bénéfiques à des jeunes pour lesquels l'accès à des activités culturelles ou associatives 
est limité par l'éloignement géographique. Pour d'autres, résidant dans un environnement 
ségrégué, ces interactions peuvent être circonscrites à un quartier et peu diversifiées 
socialement. Des liens plus nombreux avec les camarades scolarisés dans le même 
établissement peuvent aussi donner l'occasion d'entraide et être une motivation pour 
l'élève à persévérer dans ses études (Berthaud, 2017) 5.
La recherche de Martin e t  a l. (2014), portant sur les élèves du second degré en Australie, met 
ainsi en évidence que les élèves internes déclarent en moyenne moins de jours d'absence, 
participent davantage aux activités extrascolaires, et font preuve d'un engagement et 
d'une motivation scolaires plus forts que les non-internes, à caractéristiques individuelles 
et de l'établissement similaires.

5. La recherche citée porte sur l'enseignement supérieur. Elle conclut à l'intérêt, pour la réussite en début 
de cursus universitaire, de cultiver des relations « internes » (par le contact avec des camarades fréquentant 
le même établissement) au regard des interactions « externes » (par exemple les copains de quartier).
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D'un autre côté, les jeunes internes sont souvent éloignés de leur famille et de leurs 
amis, et ne bénéficient donc pas de leur part du même soutien que s'ils résidaient chez 
eux. Quitter le domicile familial peut induire des difficultés d'adaptation à ces nouvelles 
conditions de vie. Le cadre proposé par l'internat, avec son expérience de la collectivité 
(règles, promiscuité), peut être bien accepté par certains élèves et rejeté par d'autres (Joly- 
Rissoan & Glasman, 2014).
La perception du climat scolaire par les lycéens, d'après l'enquête de climat scolaire et 
de victimation de la DEPP permet d'illustrer quelques-unes des différences de vécu entre 
internes et non-internes (Hubert, 2020) ■ FIGURE 4 et ENCADRÉ 4 . Les internes des 
lycées professionnels sont plus nombreux à estimer que leur orientation a été « bonne » 
(13 points de plus que les élèves externes et 7 points de plus au regard des élèves demi- 
pensionnaires). D'après leurs déclarations à l'enquête, les internes de lycée professionnel, 
filles et garçons, sont 61 % à ne s'être jamais absentés sans y être autorisés, soit 15 points

■ FIGURE 4 Quelques dimensions du vécu des élèves selon leur régime scolaire (en %)
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N o te  : données issues de la Note d'in form ation  n° 20.19 (H ubert, 2020) et de calculs com plém entaires réalisés 
par Boubou Traore (DEPP).
Le c tu re  : parmi les élèves scolarisés dans un lycée professionnel, 85,9 % des internes estim ent avoir été bien 
orientés. C 'est le cas de 78,7 % des élèves dem i-pensionnaires et de 73,4 % des élèves externes.
C h a m p  : France, élèves de lycées des secteurs public et privé sous contrat.
S o u rce  : DEPP, enquête nationale de clim at scolaire et de victim ation  auprès des lycéens 2018.

117



ÉDUCATION & FORMATIONS N° 106 JAN VIER 2024

EN CAD RÉ 4 Les enquêtes nationales de clim at scolaire et de v ictim ation

Les données sur le vécu des élèves internes sont issues de l'enquête nationale de climat 
scolaire et de victimation auprès des lycéens, menée en 2018. Cette enquête a pour 
finalité d'étendre les connaissances quant à la nature et aux contextes de la violence en 
milieu scolaire. Elle cherche à fournir des indicateurs statistiques sur les actes dont les 
élèves sont victimes, qu'ils aient fait l'objet ou non d'un signalement. Elle donne aussi des 
informations sur la façon dont les élèves perçoivent le climat scolaire. Le questionnaire 
s'articule autour de quatre grands thèmes : le climat scolaire, l'expérience scolaire, 
les comportements (insultes, menaces, bousculades), les vols. Des enquêtes similaires 
existent auprès des CM1-CM2 et des collégiens.

de plus que les élèves externes et 8 points de plus que les élèves demi-pensionnaires 6. Ils 
sont plus nombreux à déclarer travailler au moins deux heures par semaine, et à trouver 
les activités scolaires intéressantes. Enfin, la vie en collectivité avec d'autres jeunes peut 
expliquer que les lycéens internes indiquent plus souvent que les autres avoir beaucoup 
d'amis, tout particulièrement en lycée professionnel où l'écart avec les externes est de 
11 points (89 % contre 78 %).
Toutefois, ces constats apparemment favorables aux internes des lycées professionnels 
pourraient être liés à un effet de sélection, si les élèves internes sont (dès l'entrée du lycée) 
plus motivés par la scolarité ou sont plus sociables. De plus, la vie en collectivité n'est 
pas toujours synonyme d'un climat scolaire apaisé. Les élèves internes sont plus nombreux 
que les autres élèves à avoir reçu un surnom désagréable et à s'être fait voler des objets 
personnels. Ils sont moins nombreux, en lycée professionnel, à juger que l'ambiance entre 
élèves est « bonne » ou « plutôt bonne ». La façon dont ces différences de vécu entre élèves 
internes et non-internes peuvent influencer leur réussite n'est donc pas tranchée a p r io r i .

Peu de travaux consacrés aux effets de l'internat sur la réussite scolaire
Peu de travaux existent, à notre connaissance, ayant trait à l'impact de l'internat sur la 
réussite scolaire. En France, des recherches ont été consacrées au lycée-collège d'État de 
Sourdun, en Seine-et-Marne, le premier à ouvrir sous l'appellation « internat d'excellence » 
en 2009 (Behaghel e t  a l . , 2014 ; 2017). Cet internat a été créé dans le but de permettre à des 
élèves d'origine modeste, faisant preuve d'une forte motivation scolaire, de bénéficier d'un 
hébergement en internat et d'un encadrement renforcé. Un tirage au sort a été effectué 
parmi les élèves éligibles à l'inscription à l'internat afin de déterminer lesquels pourraient 
intégrer Sourdun. Les chercheurs ont suivi les deux premières cohortes d'élèves entrées à 
Sourdun, ainsi que les élèves éligibles qui n'ont pas pu intégrer l'internat (groupe de contrôle). 
Après deux ans, les élèves de Sourdun ont de meilleurs résultats en mathématiques que le 
groupe de contrôle (mais pas en français). L'écart est de 21 % d'écart-type par année passée 
dans l'internat, plus fort parmi le tiers des élèves qui avaient les meilleurs résultats initiaux 
(57 %). Cette progression n'est pas constatée après un an, ce que les auteurs interprètent

6. On note que la proportion globale d'élèves qui déclarent ne s'être jamais absentés n'est que légèrement supérieure 
en lycée GT et polyvalent (57 % contre 51 % dans les lycées professionnels). Les enquêtes de nature administrative 
auprès des établissements, appuyées sur une définition plus restrictive de l'absentéisme, montrent que celui-ci 
touche beaucoup plus les lycées professionnels (Cristofoli, 2022).
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comme un temps d'adaptation nécessaire pour les élèves. À plus long terme, 68 % des 
élèves de Sourdun obtiennent un baccalauréat général contre 47 % pour les élèves du 
groupe témoin. 39 % obtiennent un baccalauréat général avec mention contre 24 % des 
élèves du groupe témoin. Contrairement aux effets de court terme, ces effets positifs de 
l'internat sont peu différenciés selon le niveau initial des élèves.
Dans un tout autre contexte, une étude du même type a été menée aux États-Unis pour 
évaluer l'impact des S E E D  s c h o o l s  de Washington et Baltimore sur la réussite des élèves 
(Curto & Fryer, 2014). Il s'agit d'établissements avec internat destinés aux enfants d'origine 
modeste. Ils bénéficient d'une autonomie assez large dans leurs méthodes d'enseignement 
et adoptent des règles de discipline strictes. Comme pour l'internat de Sourdun, les élèves 
font l'objet d'un tirage au sort qui leur permet d'intégrer ou non une école de ce type. Les 
chercheurs montrent que ce type de scolarité a permis d'améliorer la réussite des élèves en 
début de collège, en mathématiques (23 % d'écart-type par an) et en lecture (21 % d'écart- 
type).
Toutefois, ces travaux interviennent dans des contextes spécifiques, où l'effet propre de 
l'hébergement à l'internat ne peut pas être dissocié de celui d'autres canaux. En Chine, où 
l'internat est fortement développé dès l'enseignement primaire (11 % des élèves du premier 
degré, 43 % des collégiens), Guo e t  a l. (2021) ont comparé les performances scolaires des 
élèves internes et non-internes en mathématiques. En fin d'enseignement primaire, peu 
de différences sont constatées. En fin de collège, les élèves internes ont des scores aux 
évaluations de mathématiques supérieurs d'environ 15 % d'écart-type aux non-internes 
de caractéristiques familiales et d'établissements comparables. Les chercheurs suggèrent 
que l'hébergement en internat est plus avantageux pour des élèves plus âgés, notamment 
parce que la rupture avec le milieu familial y est mieux vécue 7.
Pour la France, O'Prey (2003) s'est intéressée à l'impact de l'internat sur la réussite au cours 
des études secondaires, en s'appuyant sur le panel d'élèves de la DEPP entrés en sixième 
en 1989. À caractéristiques familiales et niveau scolaire au collège comparables, un lycéen 
ayant fréquenté l'internat, même partiellement, pendant sa scolarité au lycée, a une 
probabilité de 6 points supérieure d'obtenir au moins un diplôme de niveau CAP ou BEP, 
et de 8 points supérieure d'obtenir un baccalauréat ou un diplôme de niveau équivalent. 
Aucun effet significatif n'est constaté sur l'obtention du baccalauréat ou du brevet de 
technicien en lycée GT.

Description des acquis scolaires et du contexte familial 
des élèves internes et non-internes

Les données de panel mobilisées et la population étudiée
La suite de cet article vise à apporter des constats nouveaux sur la réussite scolaire 
comparée des élèves internes et non-internes, à partir du panel des élèves entrés en sixième 
en 2007 ■ ENCADRÉ 5 . Compte tenu de la rareté du recours à l'internat au collège, cette 
étude porte sur les lycéens. Le champ est restreint au secteur public : les résultats y sont

7. Des recherches menées sur la santé des élèves corroborent ces constats. Parmi les élèves du premier degré vivant 
dans deux provinces rurales, Chen et al. (2020) constatent que les élèves internes sont plus sujets aux troubles 
d'anxiété, et que cet effet s'atténue entre le CM1 et le CM2. Au collège, Yu & Chen (2021) constatent 
que l'hébergement à l'internat est associé à une réduction de l'obésité.
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EN CAD RÉ 5 Le panel d'élèves entrés en sixièm e en 2007 et le cham p de l'étude

Le panel d'élèves 2007 comprend 35 000 élèves, suivis par la DEPP depuis leur entrée 
en sixième au sein d'un collège public ou privé sous contrat de France, hors Mayotte. 
L'échantillon a été tiré dans une base exhaustive d'élèves du second degré. Les élèves 
appartenant aux collèges des Réseaux ambition réussite (RAR, éducation prioritaire 
renforcée) ont été surreprésentés. Pour les élèves de l'échantillon, la situation scolaire a 
été actualisée chaque année. Cette mise à jour concerne notamment la classe fréquentée 
et, le cas échéant, les examens passés et les diplômes obtenus.
Les enquêtes Famille menées en 2008 et en 2011 fournissent des informations étendues 
sur le milieu familial des élèves, notamment leurs caractéristiques sociodémographiques 
et leur rapport à l'école. Dans cette étude, les données issues des deux vagues d'enquête 
sont combinées (en priorité 2011, et 2008 si l'information de 2011 n'est pas connue) pour 
minimiser la perte d'information.
Par ailleurs, en début et en fin de collège, les élèves ont passé des évaluations de 
compétences spécifiques cognitives (maîtrise des outils de la langue et mathématiques) 
et non-cognitives (qui ont trait à son niveau de motivation et à son sentiment d'efficacité 
personnelle). Les évaluations cognitives sont construites et corrigées sur une base 
standardisée au plan national, et permettent une meilleure comparabilité entre élèves 
que les notes obtenues aux examens.
Enfin, le fait que certains élèves n'aient pas pu être suivis toute leur scolarité, ou n'aient 
pas répondu à l'enquête Famille, a conduit à les exclure du champ de l'étude. Or, ces 
élèves ont des caractéristiques spécifiques, par exemple ils sont plus souvent en difficulté 
scolaire. Afin de corriger cette déformation de l'échantillon, la DEPP a calculé une 
pondération longitudinale, que nous utilisons dans l'étude.

plus directement interprétables en matière de politiques éducatives, dans la mesure où les 
collectivités locales et les rectorats y sont à l'initiative de la construction d'internats. Par 
ailleurs, la sélection des élèves internes se fait différemment dans les secteurs public et 
privé compte tenu des différences de coût et de mode d'admission.
Nous étudions le recours à l'internat séparément sur la voie GT et la voie professionnelle. 
En effet, il est vraisemblable que les déterminants du choix de l'internat et de la réussite 
scolaire diffèrent selon la voie de formation (O'Prey, 2003). Par ailleurs, en France, 
l'orientation en voie GT ou professionnelle est fortement déterminée par le niveau scolaire 
et le contexte familial (Pirus, 2013). La décision d'orientation vers une voie ou une autre 
précède donc souvent celle de recourir à l'internat. C'est ce qui justifie également le choix 
de modéliser le recours à l'internat conditionnellement à la voie d'affectation.
Enfin, nous considérons le choix de l'internat à l'entrée du lycée. En effet, le recours à 
l'internat plus tard dans la scolarité au lycée - ou bien le fait de s'y maintenir - peuvent être 
influencés par la réussite scolaire en début de lycée. Selon cette définition, 16 % des élèves, 
parmi ceux entrés dans la voie professionnelle dans un lycée public, étaient internes 8 la 
première année de lycée (6 % des élèves en voie GT, tableau 1). Les élèves qui débutent leur

8. Nous excluons les « internes externés » (logés en foyer ou chez un correspondant extérieur), compte tenu du fait 
qu'il ne s'agit pas d'une expérience directe de l'hébergement en internat.
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■ TABLEAU 1 Description de l'échantillon d'étude et effectifs d'élèves selon le type 
de fréquentation de l'internat

V oie  p ro fe s s io n n e lle Voie  généra le  e t te c h n o lo g iq u e

S itu a tio n  d es  é lèves Effectifs En %

Nombre 
d ’années 
en lycée 

public

dont 
a n n ée s  

en  internat
Effectifs En %

Nombre 
d ’années 
en lycée 

public

dont 
an n ées  

en  internat

N’ont jam a is  été 
internes au lycée (1)

5 038 82 ,3 2,7 0,0 13 008 91 ,4 3,1 0 ,0

N’é ta ient pas internes 
l’année d’entrée au 
lycée puis ont rejoint 
l’ in ternat en cours 
de lycée (2)

91 1,6 3,1 1,4 298 2 ,2 3,5 1,7

Étaient internes 
l’année d’entrée au 
lycée puis ont quitté 
l’ in ternat en cours de 
lycée (3)

242 4,1 3,3 1,7 274 2 ,0 3,3 1,7

O nt été internes tou t 
le lycée (4)

695 12,0 2,7 2 ,7 622 4 ,4 2,9 2 ,9

E nse m b le  d es  é lève s  
a y a n t f ré q u e n té  un 
lycé e  p u b lic

6 066 100 2,7 0,4 14 202 100 3,1 0 ,2

dont : n ’é ta ien t p a s  
in ternes à l’en trée  du  
ly c é e  (1+2)

5  129 83 ,8 2 ,7 0 ,0 13 306 93 ,6 3,1 0 ,0

dont : é ta ien t in ternes  
à l’en trée  du  lycée  
(3+4)

937 16,2 2 ,8 2 ,4 896 6,4 3 ,0 2 ,5

Éducation & formations n° 106, DEPP, SIES

Le c tu re  : en voie professionnelle, 695 élèves ont fréquenté l'internat pendant toute leur scolarité en lycée 
public. Cela représente 12,0 % des élèves ayant suivi une form ation en voie professionnelle dans un lycée 
public. Ces élèves ont passé en m oyenne 2,7 années en lycée public (et par conséquent autant d'années 
en internat).
C h a m p  : élèves entrés en sixièm e en 2007, ayant suivi au moins une année de form ation de lycée dans un 
établissem ent public sous la tu telle du MENJ.
S o u rce  : DEPP, panel d'élèves entrés en sixièm e en 2007.

scolarité au lycée comme internes y restent le plus souvent hébergés toute leur scolarité. 
Une minorité d'élèves quittent l'internat après une première année (respectivement 4 % 
et 2 % en voie professionnelle et en voie GT). Les élèves de la voie professionnelle ayant 
débuté leur scolarité au lycée comme internes passent en moyenne 2,8 années en lycée 
public dont 2,4 en internat (respectivement 3 et 2,5 années en voie GT).

Une meilleure réussite des internes en fin d'enseignement secondaire 
en voie professionnelle
En voie professionnelle, les élèves ayant été internes au début de leur scolarité au lycée sont 
plus nombreux à sortir avec un diplôme (CAP, BEP 9 ou baccalauréat 10) : c'est le cas pour 
90 % d'entre eux contre 81 % pour les élèves qui n'étaient pas internes ■ FIGURE 5 . Cet 
écart de 9 points en faveur des élèves internes se retrouve également dans les probabilités

9. Pour la cohorte d'élèves étudiée, à la suite de la réforme de la voie professionnelle intervenue en 2009, le brevet 
d'études professionnelles (BEP) avait le statut de diplôme intermédiaire, dans le parcours menant vers le baccalauréat 
professionnel rénové en trois ans. L'examen du BEP était passé au bout de deux ans. Son obtention n'était pas 
obligatoire pour poursuivre jusqu'au baccalauréat.
10. On emploiera par commodité de langage le terme « baccalauréat » pour désigner le baccalauréat ou un diplôme 
de niveau équivalent (niveau 4). Seuls 30 élèves de l'échantillon ont obtenu un diplôme de niveau 4 sans avoir de 
baccalauréat.
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■ FIGURE 5 Diplômes obtenus en fin d'études secondaires selon la fréquentation de l'internat 
à l'entrée du lycée (en %)
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Le c tu re  : parmi les élèves qui é ta ient internes à l'entrée du lycée, en voie professionnelle, 89,8 % ont obtenu 
au moins un diplôm e en fin  d'enseignem ent secondaire (CAP, BEP ou baccalauréat). 86,5 % ont obtenu un 
diplôm e de CAP ou de BEP ; 65,3 % ont obtenu le baccalauréat.
C h a m p  : élèves entrés en sixièm e en 2007, ayant suivi au moins une année de form ation de lycée dans un 
établissem ent public sous la tu telle du MENJ.
S o u rce  : DEPP, panel d'élèves entrés en sixièm e en 2007.

d'obtenir le baccalauréat et une mention. Il atteint 11 points pour l'obtention du CAP ou 
du BEP, qui sanctionne les deux premières années dans la voie professionnelle. En voie GT, 
la plupart des élèves parviennent au baccalauréat (94 %). Ces proportions sont similaires 
pour les élèves internes et les non-internes, de même que l'obtention d'une mention (49 %) 
et l'obtention d'une mention bien ou très bien (21 %).

Un profil scolaire et social des internes également plus favorable à la réussite au lycée
Cette comparaison favorable aux élèves internes doit cependant prendre en compte les 
différences de structure entre les populations. Les élèves internes de lycée professionnel 
avaient, avant leur entrée à l'internat, des caractéristiques plutôt favorables à la réussite. 
Ainsi, ils ont obtenu de meilleures notes en troisième, d'après leur moyenne au contrôle 
continu de l'examen du brevet des collèges (figure 6) : seuls 20 % des internes se situaient 
dans le quart inférieur des notes de contrôle continu, ou n'ont pas passé l'examen du 
brevet, alors que 37 % des non-internes étaient dans l'une de ces situations. En voie GT, des 
écarts existent également entre élèves internes et non-internes, quoique moins marqués : 
18 % des élèves internes se situaient dans le premier quart des notes au brevet contre 26 % 
des non-internes.
Ces résultats scolaires plus favorables obtenus par les élèves internes en fin de collège 
peuvent en partie s'expliquer par leurs caractéristiques sociodémographiques. Par 
exemple, dans la voie professionnelle, 19 % des élèves internes ont des parents diplômés du 
supérieur contre 9 % des élèves non-internes ■ TABLEAU 2 . Les élèves internes de la voie
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■ FIGURE 6 Répartition des lycéens selon la note moyenne de contrôle continu au diplôme 
national du brevet et la fréquentation de l'internat à l'entrée du lycée (en %)

Voie professionnelle Voie générale et technologique

passé  inférieur quart quart supérieur inférieur quart quart supérieur
ou brevet 
non passé

#  N’étaient pas internes l’année d ’entrée au lycée
#  Étaient internes l’année d’entrée au lycée
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Le c tu re  : parmi les élèves qui é ta ient internes à l'entrée du lycée, en voie professionnelle, 8,3 % n'ont pas 
passé le brevet et 11,7 % se situaient dans le prem ier quart des notes moyennes de contrôle continu (d'après 
la d istribution calcu lée sur l'ensemble des élèves entrés en voie professionnelle ayant passé cet exam en). 
C h a m p  : élèves entrés en sixièm e en 2007, ayant suivi au moins une année de form ation de lycée dans un 
établissem ent public sous la tu telle du MENJ.
S o u rce  : DEPP, panel d'élèves entrés en sixièm e en 2007.

professionnelle ont également des parents appartenant à un milieu social plus favorable 
à la réussite scolaire, au sens de l'indice de position sociale (Rocher, 2016). Enfin, 61 % des 
élèves internes ont deux parents qui travaillent contre 43 % pour les non-internes. Ces 
écarts se constatent aussi dans la voie GT, mais de façon atténuée.
De façon conforme à la répartition géographique des internats, les élèves internes sont 
plus souvent issus de territoires ruraux. C'est dans la voie GT que cette dimension est la 
plus marquée : 78 % des élèves internes sont issus d'une commune rurale dont 37 % d'une 
commune rurale éloignée. Parmi les non-internes, ces proportions sont respectivement 
de 30 % et 6 %. La surreprésentation des enfants d'agriculteurs parmi les élèves internes 
s'explique en partie par cette implantation géographique.
En voie professionnelle, le recours à l'internat dépend également de la spécialité de 
formation. Les élèves internes sont surreprésentés dans les spécialités de la production 
(60 % des élèves internes contre 47 % des non-internes), avec des variations selon les 
spécialités. Ainsi, le poids de la spécialité « génie-civil, construction et bois » est deux fois 
plus important parmi les élèves internes que parmi les non-internes (16 % contre 8 %). 
Inversement, la spécialité « échanges et gestion » est deux fois moins représentée parmi 
les élèves internes (14 % contre 27 %). Les explications sont probablement à rechercher du 
côté de l'implantation des formations sur le territoire et leur attractivité.
Afin de prolonger ces constats, nous avons estimé, par l'intermédiaire de régressions de 
type probit, la probabilité pour un élève d'être interne à l'entrée du lycée, de façon séparée
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■ TABLEAU 2 Description des élèves selon le recours à l'internat à l'entrée du lycée (en %)

V a r ia b le M o d a l i t é

V o ie  p r o f e s s io n n e l le
V o ie  g é n é r a le  

e t  t e c h n o lo g iq u e

N o n -

in t e r n e s
In t e r n e s

N o n -

in t e r n e s
In t e r n e s

S e x e
Fille 42,7 35,8 54,1 59,1

Garçon 57,3 64,2 45,9 40,9

S t r u c t u r e  f a m i l i a le
Vit avec ses deux parents 62,3 62,5 72,7 73,1

Ne v it pas avec ses deux parents 37,7 37,5 27,3 26,9

L ie n  à  l ’ im m ig r a t io n

Non-imm igré 71,7 92,1 80,5 90,0

Enfant de couple mixte 7,0 4,5 7,9 5,7

Enfant de parents im migrés 21,3 3,4 11,6 4,3

D ip lô m e  le  p lu s  é le v é  

d e s  d e u x  p a r e n t s

Aucun d iplôm e (ou in férieur au brevet) 37,2 16,1 12,8 8,0
CAP ou BEP 39,8 44,4 21,8 23,5

Baccalauréat 13,6 20,9 20,4 22,0
Diplôme du supérieur 9,5 18,5 45,1 46,5

N o m b r e  d e  l iv r e s  

à  la  m a is o n

M oins de 30 livres 44,1 25,0 17,6 11,5

Plus de 30 livres 55,9 75,0 82,4 88,5

E m p lo i  d e s  p a r e n t s

Aucun parent en emploi 25,2 12,5 9,0 8,0
Un parent en emploi 31,8 26,1 24,3 20,1
Deux parents en emploi 43,0 61,4 66,7 71,9

I n d ic e  d e  p o s i t io n  

s o c ia le  d e s  p a r e n t s

Prem ier quart 46,4 30,7 27,3 23,8

Deuxièm e quart 28,1 32,2 22,1 27,8

Tro is ièm e quart 19,7 28,5 25,4 24,9

Q uatrièm e quart 5,8 8,6 25,2 23,5

P a r e n t  a y a n t  

u n e  p r o f e s s io n  

in d é p e n d a n t e

Au m oins un parent agriculteur 1,0 5,7 1,4 8,8
Au m oins un parent indépendant 9,5 14,3 13,0 18,3

Aucun parent indépendant 89,5 79,9 85,5 72,9

T y p e  d e  c o m m u n e  

d e  r é s id e n c e  e n  f in  

d e  c o l lè g e

Rural éloigné 6,2 37,1 6,0 29,0

Rural périphérique 11,3 19,6 9,5 18,1

Rural-bourg 3,8 11,7 3,4 8,5

Rural périurbain 8,4 9,1 6,2 10,7

Urbain-petite ville 5,3 5,8 6,1 6,6
Urbain dense 27,9 10,9 28,6 20,2
Urbain très dense 37,1 5,9 39,9 6,7

S p é c ia l i t é  d e  f o r m a t io n  

p r o f e s s io n n e l le

G énie civil, construction, bois 8,3 16,1

Transform ations 9,5 14,1

Mécanique, électricité, é lectron ique 25,9 25,4

Autre spécia lité  de la production 3,7 4,7

Services aux personnes 
e t aux collectivités

15,4 20,6

Com m unication e t information 6,9 4,3

Échanges e t gestion 27,1 14,0

Autre spécia lité  ou spécia lité  inconnue 3,3 0,8
Éducation & formations n° 106, DEPP, SIES

N o te  : les cases en vert (resp. en bleu) correspondent aux situations où les élèves internes (resp. les non- 
internes) sont surreprésentés (seuil de significativité 5 %). Le type de com m une de résidence correspond 
à la typologie de la DEPP (Duquet-M étayer & Monso, 2019).
Le c tu re  : parmi les élèves qui é ta ient internes à l'entrée du lycée, en voie professionnelle, 35,8 % sont 
des filles.
C h a m p  : élèves entrés en sixièm e en 2007, ayant suivi au moins une année de form ation de lycée dans 
un établissem ent public sous la tu telle du MENJ.
S o u rce  : DEPP, panel d'élèves entrés en sixièm e en 2007.
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pour la voie GT et la voie professionnelle. Les variables explicatives incluent des variables 
de résultats et compétences de l'élève en fin de collège, et liées à son environnement 
familial. La liste des variables mobilisées est donnée en annexe 1, avec les coefficients 
associés aux régressions ■ TABLEAU 6 . Les effets des différentes variables liées au recours 
à l'internat, qui viennent d'être commentés, sont confirmés par cette analyse 11. En voie 
GT, les différences sont moins marquées ; en particulier, il y a très peu d'écarts selon le 
niveau scolaire en fin de troisième, dès lors que le niveau de diplôme des parents et le 
type de commune de résidence sont pris en compte parmi les variables explicatives 12. Ces 
constats sont confirmés en synthétisant le pouvoir explicatif des variables à l'aide d'un 
critère de pseudo-R2 ■ ANNEXE 1 et TABLEAU 3 . En voie GT, le critère de pseudo-R2 chute 
de 80 % (de 0,180 à 0,036) lorsque le type de commune est retiré du modèle de recours 
à l'internat, et de moitié en voie professionnelle. La spécialité de la formation préparée 
contribue également à expliquer le recours à l'internat, ainsi que, dans une moindre 
mesure, l'environnement culturel de la famille (diplôme des parents, nombre de livres à la 
maison) et les notes et acquis cognitifs en troisième.
Ces caractéristiques scolaires et sociales plus favorables aux internes, dans la voie 
professionnelle, peuvent s'interpréter par le fait que les élèves qui étaient parmi les meilleurs 
en fin de collège ont accès à un ensemble plus large de spécialités, compte tenu de leur 
meilleur dossier scolaire. Ces meilleures dispositions peuvent également leur donner plus 
de facilité à se projeter dans une orientation professionnelle (Foka & Werquin, 2021). Par 
ailleurs, les parents plus diplômés sont sans doute mieux informés sur les établissements 
et les formations, et peuvent ainsi encourager leur enfant à choisir un enseignement

■ TABLEAU 3 Synthèse des principales variables différenciant les élèves internes 
des non-internes (d'après un modèle probit)

V oie  p ro fe s s io n n e lle V oie  g én é ra le  e t te c h n o lo g iq u e

V ariab le  ou  g ro u p e  de v a ria b le s R2 a jus té V ariab le  ou  g ro u p e  de  v a ria b le s R2 a jus té

M od èle  com plet 0 ,2 24 M od èle  com plet 0 ,1 80

Sans le type  de com m une de résidence 0,126 Sans le type de com m une de résidence 0,036

Sans la spécia lité  e t le niveau de form ation 
(baccalauréat ou CAP) 0,202

Sans le milieu social des parents 
(statut d ’indépendant) 0,173

Sans l’environnem ent culturel 0,213

Sans les autres variables 0,176Sans les notes e t acquis cognitifs  de tro is ièm e 0,217

Sans les autres variables 0,215

Éducation & formations n° 106, DEPP, SIES

Le c tu re  : en voie professionnelle, le pouvoir exp licatif des variab les de type de com m une de résidence, 
de spécia lité , de contexte sociodém ographique et de résultats scolaires en fin de collège est g lobalem ent 
de 0,224 (m odèle probit sim ple). Si on retire de la m odélisation le type de com m une de résidence en fin 
de collège, ce critère chute de m oitié, à 0,126.
C h a m p  : élèves entrés en sixièm e en 2007, ayant suivi au moins une année de form ation de lycée dans 
un établissem ent public sous la tu telle du M ENJ.
S o u rce  : DEPP, panel d'élèves entrés en sixièm e en 2007.

11. À l'exception de l'indice de position sociale des parents, qui n'est plus associé de façon significative au recours 
à l'internat, une fois que d'autres variables corrélées au milieu social des parents (diplôme des parents, structure 
familiale, résultats scolaires) sont intégrées au modèle. Nous n'avons donc pas retenu cette variable dans la 
modélisation.
12. En effet, l'écart constaté sur la figure 6 en faveur des élèves internes en voie GT peut s'interpréter par un effet 
de structure lié à la surreprésentation des élèves ruraux parmi les internes. À niveau scolaire équivalent, les élèves 
résidant en commune rurale s'orientent plus souvent vers l'enseignement professionnel (Pirus, 2021). Par conséquent, 
les élèves ruraux (et de même les internes) qui sont en voie GT ont un meilleur niveau scolaire à l'entrée du lycée 
que les élèves urbains.
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ou un établissement qui ne se trouve pas à proximité du lieu de résidence. Ces raisons 
peuvent expliquer pourquoi les élèves de bon niveau scolaire, ou dont les parents sont plus 
diplômés, choisissent plus souvent des établissements éloignés de leur domicile 13, avec un 
recours plus fréquent à l'internat. Enfin, on ne peut pas exclure qu'une partie de ces écarts 
soit liée à la procédure de sélection à l'entrée à l'internat (coût de l'hébergement, examen 
des dossiers).
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Mesurer l'impact de l'internat sur la réussite des élèves
Les variables liées au recours à l'internat et à la réussite scolaire sont similaires, pour une 
partie d'entre elles. Il est donc indispensable, dans la comparaison des résultats entre 
élèves internes et non-internes, de tenir compte des particularités de ces populations.

Résultats issus des méthodes prenant en compte les caractéristiques observables
De la même manière que le fait d'être interne, nous modélisons tout d'abord chaque 
critère de réussite par un modèle probit ■ ANNEXE 1. La variable expliquée par le modèle 
vaut par exemple 1 si l'élève est sorti diplômé de l'enseignement secondaire, 0 sinon. Le fait 
d'être interne au lycée constitue désormais une variable explicative. Les autres variables 
sont les mêmes que celles utilisées pour expliquer le fait d'être interne. Le détail de la 
modélisation et les coefficients estimés sont donnés en annexe 1 (tableaux 7 et 8).
La plupart des variables jouent dans le sens attendu, au regard des études ayant analysé 
le parcours des élèves dans le second degré (voir par exemple Barhoumi & Caille, 2020). 
Les probabilités d'obtenir un diplôme et une mention au baccalauréat sont supérieures 
pour les filles, les élèves qui avaient un bon niveau scolaire en fin de collège, ainsi que ceux 
dont les parents sont plus diplômés et ont un emploi. Les élèves dont les deux parents 
sont immigrés ont une probabilité supérieure d'obtenir le baccalauréat, ce qui peut être 
attribué à des aspirations scolaires particulièrement fortes.
Nous utilisons également une méthode alternative, celle de l'appariement sur score de 
propension. Cette méthode permet de définir, pour les élèves internes, une situation 
contrefactuelle correspondant à la réussite qu'ils auraient eue s'ils n'avaient pas été internes. 
Elle présente comme intérêt principal de s'affranchir des hypothèses paramétriques de la 
régression probit ■ ANNEXE 2 .
Les estimations des effets de l'internat issues de ces deux méthodes sont présentées dans 
le tableau 4 . En voie GT, l'effet du recours à l'internat sur l'obtention du baccalauréat est 
proche de 0 et non significatif pour trois des quatre variables de résultat considérées. Seul 
le coefficient relatif à l'obtention de la mention bien ou très bien est négatif et significatif 
(- 2,6 points ou - 2,2 points en défaveur des élèves internes selon la méthode). En voie 
professionnelle, les écarts qui étaient constatés sans prise en compte des caractéristiques 
des élèves sont fortement réduits lorsque ces méthodologies sont appliquées. Pour 
l'obtention du CAP ou du BEP, et d'un diplôme (quel qu'il soit), un léger effet positif et 
significatif persiste, de 2,2 à 3,4 points en faveur des internes.

13. À titre d'illustration, 12 % des élèves de la voie professionnelle, situés dans le dernier quartile des notes 
obtenues au contrôle continu du brevet des collèges, ont obtenu à l'entrée du lycée une affectation en dehors 
de leur département de résidence. C'est le cas de 6 % des élèves situés dans le premier quartile, et aussi parmi ceux 
qui n'ont pas passé cet examen.
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■ TABLEAU 4 Effets de la fréquentation de l'internat sur la réussite au lycée : 
résultats des méthodes utilisant les caractéristiques observables
Voie professionnelle

É c a r t  c o n s t a t é  

( e n  p o in t s  d e  % )
E f f e t  m a r g in a l  

( m o d è le  p r o b i t )

E f f e t  m o y e n  s u r  le s  

in t e r n e s  ( m é t h o d e  

d ’a p p a r ie m e n t )

O b t e n i r  u n  d ip lô m e
E f f e t  m o y e n 9 ,0 * * * 2 ,9 * 2 ,2 *

Écart-type (1,2) (1,5) (1,3)

O b t e n i r  le  C A P  o u  le  B E P
E f f e t  m o y e n 1 1 ,4 * * * 3 ,4 * * 3 ,1 * *

Écart-type (1,3) (1,7) (1,5)

O b t e n i r  le  b a c c a la u r é a t
E f f e t  m o y e n 8 ,9 * * * 2 ,0 2 ,9 *

Écart-type (1,8) (1,6) (1,7)

O b t e n i r  u n e  m e n t io n
E f f e t  m o y e n 9 ,3 * * * 0 ,6 1 ,7

Écart-type (1,7) (1,5) (2,0)

N o m b r e  d ’o b s e r v a t io n s 6  0 6 6 6  0 6 3

Voie générale et technologique
É c a r t  c o n s t a t é  

( e n  p o in t s  d e  % )
E f f e t  m a r g in a l  

( m o d è le  p r o b i t )
E f f e t  m o y e n  s u r  le s  

in t e r n e s  ( m é t h o d e  

d ’a p p a r ie m e n t )

O b t e n i r  u n  d ip lô m e E f f e t  m o y e n -  0 ,3 -  1 ,0 -  0 ,4

Écart-type (0,7) (0,9) (0,8)

O b t e n i r  le  b a c c a la u r é a t E f f e t  m o y e n -  0 ,3 -  0 ,7 -  0 ,4

Écart-type (0,8) (0,9) (0,9)

O b t e n i r  u n e  m e n t io n E f f e t  m o y e n 1 ,6 -  0 ,8 -  0 ,5

Écart-type (1,7) (1,7) (1,7)

O b t e n i r  la  m e n t io n  B /T B E f f e t  m o y e n -  0 ,9 -  2 ,6 * * -  2 ,2 *

Écart-type (1,4) (1,2) (1,3)

N o m b r e  d ’o b s e r v a t io n s 1 4  2 0 2 1 4  2 0 0

Éducation & formations n° 106, DEPP, SIES

S ig n if ic a t iv ité  : * au seuil de 10 % ; ** au seuil de 5 % ; *** au seuil de 1 %. Les écarts-types sont entre 
parenthèses.
Le c tu re  : parmi les élèves qui é ta ient internes à l'entrée du lycée, en voie professionnelle, la proportion de 
ceux qui ont obtenu un diplôm e en fin d'études secondaires est supérieure de 9,0 points parmi les internes. 
Lorsque l'on tient com pte des d ifférences de caractéristiques observées dans les données entre ces deux 
groupes d'élèves, l'écart est de 2,9 points en faveur des internes, sign ificatif au seuil de 10 % (m odèle probit 
simple) ; et de 2,2 points en appliquant une m éthode d 'appariem ent (également sign ificatif au seuil de 10 %). 
C h a m p  : élèves entrés en sixièm e en 2007, ayant suivi au moins une année de form ation de lycée dans 
un établissem ent public sous la tu telle du MENJ.
S o u rce  : DEPP, panel d'élèves entrés en sixièm e en 2007.
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La prise en compte de possibles variables inobservées par la méthode des variables 
instrumentales
Le fait d'être interne pourrait également être corrélé avec des variables non observées, 
ayant un impact sur la réussite des élèves. Ces effets de sélection peuvent être favorables 
aux internes - par exemple si ces derniers ont une motivation plus forte au regard de la 
scolarité - ou défavorables, par exemple si une partie d'entre eux présentent des difficultés 
de comportement ou relationnelles qui ont motivé leur accueil en internat. Dans ce cas, la 
variable « être interne » est endogène et les estimations issues de méthodes d'évaluation sur 
caractéristiques observables sont biaisées. Dans cette section, nous essayons de prendre 
en compte cette possibilité, à l'aide d'une méthode de variables instrumentales. Deux 
équations sont estimées simultanément, l'une modélisant le recours à l'internat, l'autre 
la réussite scolaire ■ ANNEXE 3 . Afin de permettre une identification plus pertinente 
des effets de l'internat sur la réussite scolaire, une variable instrumentale est introduite 
dans l'équation de recours à l'internat. Cette variable doit respecter deux conditions : être 
corrélée au fait d'être interne mais non corrélée avec les variables inobservées expliquant 
la réussite de l'élève.
Comme le font d'autres recherches confrontées à des questions méthodologiques simi­
laires 14, nous mobilisons comme instrument une variable agrégée au niveau géographique. 
L'instrument est la part d'élèves internes dans l'aire d'éducation où réside l'élève, calcu­
lée pour l'année scolaire 2010-2011 sur données exhaustives (base Scolarité), année où la 
majeure partie des élèves du panel étaient en troisième. Le calcul du taux d'internes par 
aire d'éducation est distingué selon la voie GT ou professionnelle, comme nous l'avions 
fait précédemment ■ FIGURE 3 . Les écarts de taux de recours à l'internat entre les aires 
d'éducation sont peu liés aux différences d'offre d'internat à proximité du domicile 15. On 
peut supposer qu'ils traduisent d'abord des caractéristiques du territoire de résidence fa­
vorisant le recours à l'internat, comme un réseau routier moins dense, une desserte plus 
rare des communes en transports en commun, dimensions qui n'ont pas pu être mesurées 
directement pour les élèves du panel. Nous avons vérifié que le taux d'internes était forte­
ment corrélé au recours à l'internat, à autres variables explicatives fixées 16, ce qui constitue 
la première condition de validité de l'instrument.
La deuxième condition, liée à l'exogénéité de la variable instrumentale, pourrait être mise 
en défaut si les territoires avec le plus d'internes sont systématiquement ceux qui ont 
un contexte plus favorable à la réussite scolaire. En croisant le taux d'internes dans l'aire 
d'éducation avec des indicateurs de réussite scolaire et de contexte social, nous n'avons pas 
trouvé de lien manifeste avec ces dimensions. Ainsi, le coefficient de corrélation linéaire 
entre le taux d'internes et l'indice de position sociale est faible (0,08) et le nuage de points 
ne présente pas de direction marquée ■ FIGURE 7 . De même, le coefficient de corrélation 
linéaire entre le taux d'internes et la part des jeunes de 15-24 ans sans diplôme et qui ne 
sont pas en études est de 0,02. Enfin, nous avons également régressé les indicateurs de 
réussite en fin d'enseignement secondaire sur le taux d'internes dans l'aire d'éducation, en
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14. Par exemple Alet et Bonnal (2013), dans une recherche consacrée aux effets de la scolarisation en centre
de formation d'apprentis plutôt qu'en lycée sur l'obtention d'un diplôme, ont utilisé comme variable instrumentale 
d'un probit bivarié la part d'apprentis dans la région.
15. Les lycéens internes s'inscrivent en général dans un établissement situé en dehors de leur aire d'éducation : 
c'est le cas pour 96 % des élèves en voie GT et 88 % en voie professionnelle.
16. La variable du type de la commune de résidence, déjà présente dans les variables expliquées, ne traduit 
que partiellement les dimensions territoriales liées au recours à l'internat. C'est pourquoi l'instrument conserve 
un fort pouvoir prédictif du recours à l'internat.
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■ FIGURE 7 Corrélation entre le taux d'internes dans l'aire d'éducation de résidence 
et des variables de contexte social et d'échec scolaire
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N o te  : une v a le u r a ty p iq u e  (32 ,5  % d e  je u n e s  san s d ip lô m e ) n'a pas é té  rep résen tée .
C h a m p  : F rance  hors DROM  e t ho rs Île -de-F rance  ; é lè ve s  du se c te u r p u b lic , M EN J, hors post-bac 
(ta u x  d 'in te rn e s ) ; je u n e s  d e  15 à 24 ans.
S o u rce  : DEPP, Sy s tè m e  d 'in fo rm a tio n  S c o la rité , ren trée  2010 ; In see , rece n se m en t d e  la p o p u la tio n  2011, 
ca lcu ls  DEPP.

séparant les échantillons d'élèves internes et non-internes. Le taux d'internes n'est jamais 
associé de façon significative à la réussite au diplôme (P-values entre 0,18 et 0,94). Même 
si cela ne constitue pas une preuve que l'instrument est exogène, il ne semble donc pas y 
avoir de biais évident lié à son utilisation.
Enfin, deux situations ont dû faire l'objet d'un traitement spécifique 17. Il s'agit d'abord des 
départements et régions d'outre-mer (DROM). Ces départements présentent des valeurs 
très basses du taux d'internes au lycée (moins de 2 %), compte tenu de leur caractère 
insulaire ou isolé, qui limite les mobilités et réduit le besoin d'internat. Ces particularités 
induisent également des spécificités en matière de contexte et de fonctionnement du système 
éducatif ; les DROM ont donc été exclus de l'échantillon pour cette partie. Il s'agit ensuite de 
l'Île-de-France, qui présente également un recours à l'internat très faible (entre 0,3 % et 2,6 % 
selon le département), compte tenu d'une forte densité d'établissements scolaires, qui permet 
plus facilement de trouver une formation à proximité du domicile. Cette région présente 
également des spécificités en matière de parcours des élèves. Compte tenu de ses effectifs, 
elle a été maintenue dans l'échantillon et une indicatrice a été ajoutée aux estimations.
Les effets de l'internat issus de cette méthode doivent être pris avec précaution, compte 
tenu des hypothèses mobilisées et de la faible précision des estimateurs ■ TABLEAU 5. 
En voie professionnelle, les coefficients relatifs à l'obtention du CAP ou du BEP, et d'un 
diplôme (quel qu'il soit), sont les plus élevés, avec des valeurs similaires (7,9 et 7,8 points 
respectivement). Seul le second coefficient est significatif, au seuil de 10 % (P-values de 
0,115 et 0,069). Par ailleurs, en voie GT, le modèle probit bivarié ne permet pas de mettre en 
évidence d'impact significatif de l'internat sur la réussite. Aucun des coefficients issus des 
modèles probit bivariés ne diffère significativement de l'effet mesuré en utilisant les seules 
caractéristiques observables dans le panel (probit simple).

17. De façon plus ponctuelle, nous avons également exclu les valeurs très élevées des taux d'internes dans 
les aires d'éducation, supérieures à 50 % pour la voie GT et 70 % pour la voie professionnelle (respectivement 
1,8 % et 1,3 % des observations).
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■ TABLEAU 5 Effets de la fréquentation de l'internat sur la réussite au lycée : comparaison des 
modèles probit simples et bivariés

ÉDUCATION & FORMATIONS N° 106 JAN VIER 2024

Voie professionnelle
E c a r t  c o n s t a t é  

( e n  p o in t s  d e  % )

E f f e t  m a r g in a l  

( m o d è le  p r o b i t  s im p le )

E f f e t  m a r g in a l  

( m o d è le  p r o b i t  b iv a r ié )

O b t e n i r  u n  d ip lô m e
E f f e t  m o y e n 8 ,4 * * * 3 ,0 * 7 ,8 *

Écart-type (1,2) (1,5) (4,3)

O b t e n i r  le  C A P  o u  le  B E P
E f f e t  m o y e n 1 0 ,9 * * * 3 ,2 * 7 ,9

Écart-type (1,4) (1,7) (5,0)

O b t e n i r  le  b a c c a la u r é a t
E f f e t  m o y e n 7 ,9 * * * 2 ,5 5 ,4

Écart-type (1,8) (1,6) (7,5)

O b t e n i r  u n e  m e n t io n
E f f e t  m o y e n 8 ,8 * * * 1 ,0 -  2 ,5

Écart-type (1,7) (1,6) (4,5)

N o m b r e  d ’o b s e r v a t io n s 5  5 1 7

Voie générale et technologique
E c a r t  c o n s t a t é  

( e n  p o in t s  d e  % )

E f f e t  m a r g in a l  

( m o d è le  p r o b i t  s im p le )

E f f e t  m a r g in a l  

( m o d è le  p r o b i t  b iv a r ié )

O b t e n i r  u n  d ip lô m e E f f e t  m o y e n -  0 ,3 -  0 ,9 -  0 ,5

Écart-type (0,8) (0,9) (2,3)

O b t e n i r  le  b a c c a la u r é a t E f f e t  m o y e n -  0 ,4 -  0 ,5 0 ,8

Écart-type (0,9) (0,9) (2,1)

O b t e n i r  u n e  m e n t io n E f f e t  m o y e n 0 ,9 -  0 ,2 4 ,1

Écart-type (1,9) (1,8) (6,3)

O b t e n i r  la  m e n t io n  B /T B E f f e t  m o y e n -  1 ,6 -  2 ,9 * * -  0 ,1

Écart-type (1,5) (1,3) (6,1)

N o m b r e  d ’o b s e r v a t io n s 1 3  2 6 3

Éducation & formations n° 106, DEPP, SIES

S ig n if ic a t iv ité  : * au seuil de 10 % ; ** au seuil de 5 % ; *** au seuil de 1 %. Les écarts-types sont entre 
parenthèses.
N o te  : les effets mesurés dans les colonnes « Écart constaté » et « Effet marginal (m odèle probit simple) » 
d iffèrent légèrement de ceux indiqués dans le tableau 4 com pte tenu du cham p plus restreint utilisé dans 
ce tte  analyse.
Le c tu re  : parmi les élèves qui é ta ient internes à l'entrée du lycée, en voie professionnelle, la proportion de 
ceux qui ont obtenu un diplôm e en fin d'études secondaires est supérieure de 8,4 points parmi les internes. 
Lorsque l'on tient com pte des d ifférences de caractéristiques observées dans les données entre ces deux 
groupes d 'élèves, l'écart est de 3,0 points en faveur des internes, sign ificatif au seuil de 10 % (m odèle probit 
simple) ; et de 7,8 points en tenant com pte des caractéristiques non observées, égalem ent sign ificatif au seuil 
de 10 % (m odèle probit bivarié).
C h a m p  : élèves entrés en sixièm e en 2007, ayant suivi au moins une année de form ation de lycée dans 
un établissem ent public sous la tu telle du M ENJ, résidant en France (hors DROM ).
S o u rce  : DEPP, panel d'élèves entrés en sixièm e en 2007.

Contribution aux réflexions de politique éducative 
et aux recherches sur l'internat

Des effets peu marqués de la fréquentation de l'internat 
et légèrement positifs en lycée professionnel
En résumé, en voie GT, les résultats moyens des élèves internes en fin de lycée sont 
similaires à ceux des non-internes. Ces effets sont donc très inférieurs à ceux mesurés 
dans le cadre de l'évaluation de l'internat d'excellence de Sourdun (Behaghel e t  a l . , 2017). 
Dans le cas de cet internat d'excellence, ce sont donc probablement les moyens mis en 
œuvre pour faciliter la scolarité des élèves qui leur ont permis de tirer parti de ce dispositif.
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En lycée professionnel, un léger effet à l'avantage des élèves internes est perceptible : de 2 
à 8 points en faveur des internes sur la probabilité d'obtenir un diplôme, ce qui rejoint les 
conclusions de l'étude de O'Prey (2003).
Interpréter ces effets plus marqués en voie professionnelle peut se faire de deux façons. 
Tout d'abord, les élèves de voie professionnelle ont un risque de décrochage supérieur, 
qui peut être lié à des acquis scolaires plus fragiles, ou au rejet de l'institution scolaire 
et à l'attrait de la vie active (Bernard & Michaut, 2016). Pour ces élèves, le contexte de 
l'internat pourrait avoir un effet stabilisateur, au regard par exemple de la réduction de 
l'absentéisme. Le fait de nouer des liens avec des jeunes partageant une même orientation 
professionnelle pourrait favoriser la persévérance dans les études (Berthaud, 2017). Ensuite, 
cet effet pourrait s'interpréter par le fait que l'internat donne aux élèves l'opportunité de 
suivre une formation plus loin de leur domicile. Ce constat va dans le sens de l'étude de 
Coudène (2013), qui a mis en évidence le fait que le choix d'une formation à proximité du 
domicile en CAP est plus souvent associé à une sortie sans diplôme. Cette corrélation à 
première vue paradoxale peut s'interpréter par le fait que cette faible distance est plus 
souvent associée à un choix de proximité, sans motivation intrinsèque pour la formation 
choisie.

Contribution de nos résultats aux réflexions sur les politiques éducatives
Les résultats de cette étude suggèrent que l'internat propose, en moyenne sur l'ensemble 
des lycéens, des conditions d'hébergement globalement satisfaisantes, au regard du critère 
retenu dans cette étude qui correspond aux diplômes obtenus en fin d'enseignement 
secondaire. Les élèves internes réussissent aussi bien que les autres élèves, voire un peu 
mieux en lycée professionnel. Ce constat constitue une partie de la réponse qui peut 
être apportée aux questionnements des familles sur l'internat. Il conforte également le 
caractère complémentaire de la politique d'internat avec d'autres visant à diversifier et 
valoriser l'offre de formation, par exemple :
-  l'ouverture de nouvelles formations professionnelles, dont une recherche récente a 
montré qu'elles facilitent les poursuites d'études à partir de la fin du collège, en diminuant 
les sorties de formation et les redoublements (Garrouste & Zaiem, 2018 ; 2020) ;
-  des rencontres d'information à destination des familles de collégiens, visant à une 
meilleure connaissance et à une valorisation des filières professionnelles, avec des effets 
positifs similaires (Goux e t  a l . , 2017).
De façon concordante avec les recommandations issues de ces recherches, accroître le 
nombre de places d'internat et faciliter l'accès aux places vacantes pourrait permettre de 
diversifier l'offre de formation accessible aux élèves, avec une attention particulière aux 
formations de la voie professionnelle. Des marges de manœuvre peuvent être trouvées 
dans la création de nouveaux internats (parmi les 42 % de lycées publics qui sont sans 
internat à la rentrée 2021) et dans l'extension des internats existants. Mais elles se trouvent 
aussi, de façon plus immédiate, dans la valorisation des places vacantes, puisque 22 % des 
places ne sont pas occupées dans les internats du second degré public (DEPP, 2022).

Perspectives pour les futures recherches sur l'internat
Pour de futures recherches, les nouvelles formes d'internats développées au cours des 
années récentes devront faire l'objet d'évaluations spécifiques, de manière similaire aux 
recherches sur l'internat de Sourdun. Par ailleurs, les effets de l'internat pourraient être 
étudiés sur de multiples dimensions incluant la santé, les compétences comportementales
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ou encore les choix d'orientation dans l'enseignement supérieur et l'insertion profession­
nelle, à l'aide de données appropriées 18.
Sur un plan méthodologique, la modélisation mise en œuvre dans cette étude a exigé de 
faire des hypothèses fortes, et conduit à une incertitude importante sur les effets mesurés. 
Deux types de méthodologies sont à envisager pour alimenter de futures recherches. Le 
premier correspond à la mise en œuvre d'une expérimentation contrôlée, telle que celle 
qui a été menée à Sourdun. Un second type vise à mobiliser les variations fines de l'offre 
d'internat au cours du temps, sur données exhaustives. Il s'agirait d'étudier comment ces 
variations de l'offre d'internat se traduisent, pour les élèves susceptibles d'en bénéficier, 
sur leur recours à l'internat et leur parcours scolaire 19.
Par ailleurs, la prise en compte de l'hétérogénéité des établissements et des internats, les 
effets que l'internat pourrait avoir sur différentes catégories d'élèves, dans les différentes 
spécialités, les formations post-baccalauréat, ou encore le secteur privé, constitueraient 
des dimensions importantes pour éclairer les politiques éducatives. Ces effets devront 
également être mesurés sur des données de taille plus importante. Enfin, une future étude 
sur les internats pourrait, en s'appuyant sur des données géolocalisées, prendre en compte 
des variables liées à la distance vis-à-vis des établissements scolaires. Il serait intéressant 
de comparer des élèves situés à une distance similaire de leur établissement, dont certains 
ont choisi l'internat et d'autres non. Cela permettrait de voir si, pour les élèves internes, un 
effet positif - plus marqué que celui trouvé dans la présente étude - pourrait être mesuré, 
dans le cas où l'économie réalisée en temps de transport serait réinvestie sur d'autres plans 
(repos, activités scolaires ou extrascolaires).
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A N N EXE 1 Les modèles probit de recours à l'internat et de réussite au diplôm e

Dans cet article, des modèles économétriques, adaptés à l'utilisation de variables 
qualitatives, sont utilisés pour rendre compte de la façon dont le contexte familial de 
l'élève, son niveau et son parcours scolaire avant l'entrée au lycée expliquent le fait qu'il 
recourt ou non à l'internat et sa réussite au lycée. Pour ce qui est de modéliser le recours à 
l'internat, ce modèle s'écrit :

h  =  X i p  + st 

p  (  i i = i x .  ) = p  (  i ;  >  o  )

où I i = 1 si l'élève est interne, 0 sinon. I * est une variable continue non observée, cor­
respondant à une propension plus ou moins forte à choisir l'internat. Celle-ci dépend de 
façon linéaire des caractéristiques de l'élève X i et d'un terme d'erreur s i , qui suit une loi 
normale centrée réduite. On a donc :

où 9 est la fonction de répartition de la loi normale centrée réduite. Les paramètres p  

sont estimés de façon à maximiser la vraisemblance du modèle.
Pour ce qui est de modéliser la réussite au lycée, par exemple l'obtention d'un diplôme, la 
formalisation se présente de façon similaire à celle du recours à l'internat ci-dessus :

Di = X i Y + ôIi +

P(Di= p , ) = P(D* >0) = (p(X, y + S I,)

où Di = 1 si l'élève a obtenu un diplôme, 0 sinon. D * est une variable continue non obser­
vée portant sur le niveau scolaire de l'élève acquis au lycée. Elle dépend de façon linéaire 
des caractéristiques de l'élève Xi , du recours (ou non-recours) à l'internat I  et d'un terme 
d'erreur ^ . Le paramètre ô  correspond par hypothèse à l'impact associé à la fréquenta­
tion de l'internat sur la réussite scolaire.
Les résultats de ces régressions sont présentés sous la forme d'effets marginaux associés 
aux modalités de chaque variable, à partir des estimateurs des paramètres p , Y et ô  . Pour 
un individu donné, est calculée la variation de la probabilité estimée portant sur la variable 
d'intérêt (être interne, ou diplômé) lorsqu'une variable explicative x  varie, les autres va­
riables restant constantes. En particulier, pour obtenir l'effet marginal relatif au recours à 
l'internat, on fait la moyenne des N  différences individuelles :

N

EM- ^ Xi |
i = l

Enfin, pour identifier les variables les plus discriminantes dans le modèle de recours à 
l'internat, nous nous appuyons sur l'indicateur défini par :

_ 2 ln L - ( K +1)p  = 1 -
ln Lo

où L correspond à la vraisemblance du modèle ; L0 à la vraisemblance du modèle « vide » 
sans variables explicatives ; et enfin K au nombre de variables explicatives du modèle, hors 
terme constant. Cet indicateur correspond au pseudo-R2 de Mac Fadden (compris entre 0 
et 1), ajusté par le nombre de variables explicatives.
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■ TABLEAU 6 Les modèles probit de recours à l'internat
V ariab le M o d a lité Voie

p ro fe s s io n n e lle
V oie  g énéra le  

e t te c h n o lo g iq u e

Sexe
Fille Réf. Réf.

Garçon 2,3* - 0,9**

S tructure  fam ilia le
V it avec ses deux parents Réf. Réf.

Absence d ’au m oins un parent (ou parents séparés) 4,0*** 1,2***

Lien à l’ immigration

Aucun parent immigré Réf. Réf.

Un parent immigré 0,0 0,1

Deux parents im migrés - 6,0*** - 0,6

Nombre de livres 
à la maison

M oins de 30 livres - 3 ,7*** - 1,0
30 livres ou plus Réf. Réf.

D ip lôm e le plus é levé 
des deux parents

Aucun diplôm e (ou inférieur au brevet) - 3,6*** 0,2

CAP ou BEP Réf. Réf.

Baccalauréat 2,2* 0,5

Diplôm e du supérieur 6,0*** 1,5***

E m ploi des parents

Aucun parent en emploi - 4,1*** 2,0**

Un parent en emploi - 1,9* - 0,2

Deux parents en emploi Réf. Réf.

P aren t ayant une 
profession indépendante

Aucun parent indépendant Réf. Réf.

Au m oins un parent indépendant (hors agriculteurs) 3,0** 1,8***

Au m oins un parent agriculteur 10,5*** 5,8***

Note m oyenne 
au contrô le continu 
du brevet

Quartile  inférieur (ou brevet non passé) Réf. Réf.

Deuxièm e quartile 3,3** 1,0*

Tro is ièm e quartile 4,7*** 1,8***

Quartile  supérieur 7,1*** 0,2

Score cognitif 
en fin de tro isièm e

Quartile  inférieur Réf. Réf.

Deuxièm e quartile 2,3 - 1,0*

Tro is ièm e quartile 2,9* - 0,3
Quartile  supérieur 5,0*** 0,6

Non-réponse 2,7 - 0,8

Type de com m une 
de résidence 
en fin de collège

Rural éloigné 30,7*** 17,7***

Rural périphérique 19,5*** 10,6***

Rural-bourg 25,2*** 13,9***

Rural périurbain 18,5*** 8,4***

Urbain-petite ville 16,0*** 8,5***

Urbain dense 11,1*** 3,6***

Urbain très  dense Réf. Réf.

Spécia lité de form ation 
professionnelle

G énie civil, construction, bois 11,2***

T ransform ations 9,2***

Mécanique, électricité, é lectron ique 4,7***

Autre spécia lité de la production 10,9***

Services aux personnes et aux co llectivités 9,0***

Com m unication e t information 2,8

Échanges e t gestion Réf.

Autre spécia lité ou spécia lité  inconnue 7,5*

CAP
Non Réf.

Oui 4,5***

R2 - M ac Fadden 0,22 0,18

N o m b re  d ’o b s e rv a tio n s 6 066 14 202

Éducation & formations n° 106, DEPP, SIES

S ig n if ic a t iv ité  : * au seuil de 10 % ; ** au seuil de 5 % ; *** au seuil de 1 %.
Le c tu re  : parmi les élèves qui é ta ient internes à l'entrée du lycée, en voie professionnelle, le fa it d'être un 
garçon, plutôt qu'une fille , est associé en m oyenne à une probabilité plus fo rte  d 'être interne, de 2,3 points 
de pourcentage, à niveau égal des autres variab les exp licatives du modèle.
C h a m p  : élèves entrés en sixièm e en 2007, ayant suivi au moins une année de form ation de lycée dans un 
établissem ent public sous la tu telle du MENJ.
S o u rce  : DEPP, panel d'élèves entrés en sixièm e en 2007.
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■ TABLEAU 7 Les modèles probit de réussite au diplôme dans la voie professionnelle
V a r ia b le M o d a l i t é

O b t e n t io n  

d ’ u n  d ip lô m e

O b t e n t io n  

d u  C A P  

o u  d u  B E P

O b t e n t io n  d u  

b a c c a la u r é a t

O b t e n t io n  d u  

b a c c a la u r é a t  

a v e c  m e n t io n

In t e r n e  à  l ’e n t r é e  

d u  ly c é e

Non Réf. Réf. Réf. Réf.
Oui 2,9* 3,4** 2,0 0,6

S e x e
Fille Réf. Réf. Réf. Réf.
Garçon - 3,8*** - 5,1*** - 3,4** -5,6***

S t r u c t u r e  f a m i l i a le

Vit avec ses deux parents Réf. Réf. Réf. Réf.
Absence d ’au m oins un parent 
(ou parents séparés)

- 2,0* - 2,8** - 3,1*** -2,9***

L ie n  à  l ’ im m ig r a t io n

Aucun parent immigré Réf. Réf. Réf. Réf.
Un parent immigré - 0,1 - 1,8 2,5 1,7
Deux parents im migrés 1,7 - 1,1 5,0*** 0,5

N o m b r e  d e  l iv r e s  

à  la  m a is o n

M oins de 30 livres - 2,7*** - 1,7 - 2,7** -0,3
30 livres ou plus Réf. Réf. Réf. Réf.

D ip lô m e  le  p lu s  é le v é  

d e s  d e u x  p a r e n t s

Aucun diplôm e
(ou inférieur au brevet) - 1,7 -2,3* - 1,9 -2,3*

CAP ou BEP Réf. Réf. Réf. Réf.
Baccalauréat - 0,4 - 1,8 3,1** 2,7*
Diplôm e du supérieur 0,9 - 0,2 3,8** 3,7**

E m p lo i  d e s  p a r e n t s

Aucun parent en emploi - 7,5*** - 8,1*** - 8,4*** -5,9***
Un parent en emploi - 4,4*** - 4,4*** - 3,5*** -1,9
Deux parents en emploi Réf. Réf. Réf. Réf.

P a r e n t  a y a n t  

u n e  p r o f e s s io n  

i n d é p e n d a n t e

Aucun parent indépendant Réf. Réf. Réf. Réf.
Au m oins un parent 
indépendant (hors agriculteurs) - 1,3 -1,4 - 0,8 2,8*

Au m oins un parent agriculteur 1,6 0,0 5,3 10,5***

N o t e  m o y e n n e  

a u  c o n t r ô le  c o n t in u  

d u  b r e v e t

Quartile  inférieur 
(ou brevet non passé)

Réf. Réf. Réf. Réf.

Deuxièm e quartile 9,7*** 10,1*** 13,0*** 9,1***

Tro is ièm e quartile 17,4*** 20,4*** 20,9*** 17,2***
Quartile  supérieur 20,3*** 23,2*** 24,7*** 24,0***

S c o r e  c o g n i t i f  

e n  f in  d e  t r o is iè m e

Quartile  inférieur Réf. Réf. Réf. Réf.
Deuxièm e quartile 2,7* 3,3** 7,6*** 12,2***
Tro is ièm e quartile 5,1*** 7,5*** 11,7*** 16,9***
Quartile  supérieur 7,8*** 9,0*** 14,5*** 25,2***
Non-réponse - 3,1** - 2,9* 3,6** 13,4***

T y p e  d e  c o m m u n e  

d e  r é s id e n c e  

e n  f in  d e  c o l lè g e

Rural éloigné 1,4 0,8 - 4,6** -3,9**
Rural périphérique - 0,8 0,0 - 4,7** -6,2***
Rural-bourg 2,4 3,5 -0,7 0,8
Rural périurbain 1,2 2,5 -0,2 -1,3
Urbain-petite ville 0,8 2,9 -2,2 -1,8
Urbain dense 1,3 1,9 - 3,1** -3,2**
Urbain très  dense Réf. Réf. Réf. Réf.

S p é c ia l i t é  

d e  f o r m a t io n  

p r o f e s s io n n e l le

G énie civil, construction, bois - 4,8** - 3,2 - 6,5*** -6,8**
T ransform ations 0,4 2,5 - 4,8** -3,7*
Mécanique, électricité, 
é lectronique - 1,4 1,2 - 3,2** -2,9*

Autre spécia lité de la 
production

3,6 - 0,4 3,3 -0,9

Services aux personnes et aux 
co llectivités

3,2* 4,7** - 0,1 -0,8

Com m unication e t information - 3,3 - 5,2** - 1,2 -2,1
Échanges e t gestion Réf. Réf. Réf. Réf.
Spécia lité inconnue - 4,1 - 8,1*** - 4,9 -4,2

C A P
Non Réf. Réf. Réf. Réf.
Oui - 0,3 5,2*** - 39,1*** -24,7***

R 2  -  M a c  F a d d e n 0 ,1 3 0 ,1 1 0 ,3 0 0 ,2 1

N o m b r e  d ’o b s e r v a t io n s 6  0 6 6

Éducation & formations n° 106, DEPP, SIES

S ig n if ic a t iv ité  : * au seuil de 10 % ; ** au seuil de 5 % ; *** au seuil de 1 %.
Le c tu re  : parmi les élèves qui é ta ient internes à l'entrée du lycée, en voie professionnelle, le fa it d'être 
interne à l'entrée au lycée, plutôt que non, est associé à une probabilité plus fo rte d 'obtenir un diplôm e 
en fin d 'enseignem ent secondaire , de 2,9 points de pourcentage, à niveau égal des autres variables 
exp licatives du modèle.
C h a m p  : élèves entrés en sixièm e en 2007, ayant suivi au moins une année de form ation de lycée 
professionnel dans un établissem ent public sous la tu telle du MENJ.
S o u rce  : DEPP, panel d'élèves entrés en sixièm e en 2007.
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■ TABLEAU 8 Les modèles probit de réussite au diplôme dans la voie générale et technologique
V a r ia b le M o d a l i t é

O b t e n t io n  d ’u n  

d ip lô m e

O b t e n t io n  d u  

b a c c a la u r é a t

O b t e n t io n  

d ’u n e  m e n t io n

O b t e n t io n  d e  la  

m e n t io n  b ie n  

o u  t r è s  b ie n

In t e r n e  à  l ’e n t r é e  

d u  ly c é e

Non Réf. Réf. Réf. Réf.

Oui - 1,0 - 0,7 - 0,8 - 2,6**

S e x e
Fille Réf. Réf. Réf. Réf.

Garçon - i , i * * * - 1,3*** - 4,8*** - 3,6***

S t r u c t u r e  f a m i l i a le

Vit avec ses deux parents Réf. Réf. Réf. Réf.

Absence d ’au m oins un parent 
(ou parents séparés)

- 0,9** - 0,8* - 1,4 - 1,1

L ie n  à  l ’ im m ig r a t io n

Aucun parent immigré Réf. Réf. Réf. Réf.

Un parent immigré 0,7 1,1 1,2 0,0

Deux parents im migrés 1,6*** 2,2*** 1,0 - 0,7

N o m b r e  d e  l i v r e s  

à  la  m a is o n

M oins de 30 livres - 0,7 - 0,5 - 1,3 - 2,1**

30 livres ou plus Réf. Réf. Réf. Réf.

D ip lô m e  le  p lu s  é le v é  

d e s  d e u x  p a r e n t s

Aucun diplôm e
(ou inférieur au brevet)

- 0,4 - 0,9 - 2,2 2,1

CAP ou BEP Réf. Réf. Réf. Réf.

Baccalauréat 1,0* 1,2** 0,2 1,1

Diplôm e du supérieur 2,2*** 3,2*** 6,7*** 5,7***

E m p lo i  d e s  p a r e n t s

Aucun parent en emploi - 0,9 - 0,7 0,2 1,3

Un parent en emploi - 0,7* - 0,4 - 0,9 - 0,2

Deux parents en emploi Réf. Réf. Réf. Réf.

P a r e n t  a y a n t  

u n e  p r o f e s s io n  

i n d é p e n d a n t e

Aucun parent indépendant Réf. Réf. Réf. Réf.

Au m oins un parent 
indépendant (hors agriculteurs)

0,4 0,0 0,7 0,7

Au m oins un parent agriculteur 4,1** 3,0* 1,6 1,1

N o t e  m o y e n n e  

a u  c o n t r ô le  c o n t in u  

d u  b r e v e t

Quartile  inférieur 
(ou brevet non passé)

Réf. Réf. Réf. Réf.

Deuxièm e Quartile 3,5*** 4,5*** 8,0*** 4,4***

Tro is ièm e quartile 6,1*** 7,6*** 16,9*** 11,1***

Quartile  supérieur 8,5*** 10,9*** 37,6*** 28,2***

S c o r e  c o g n i t i f  

e n  f in  d e  t r o is iè m e

Quartile  inférieur Réf. Réf. Réf. Réf.

Deuxièm e Quartile 0,5 0,7 3,7*** 2,9***

Tro is ièm e quartile 1,2** 1,9*** 9,1*** 6,0***

Quartile  supérieur 3,1*** 3,7*** 21,2*** 16,7***

Non-réponse - 0,6 - 0,3 9,3*** 8,5***

T y p e  d e  c o m m u n e  

d e  r é s id e n c e  

e n  f in  d e  c o l lè g e

Rural éloigné - 1,1 - 2,1*** - 2,7* - 0,9

Rural périphérique - 0,6 - 1,6*** - 0,2 - 1,0

Rural-bourg - 0,6 - 1,1 2,4 - 2,6

Rural périurbain 0,6 - 1,1 - 1,9 - 0,5

Urbain-petite ville 0,2 - 0,4 - 1,9 - 1,4

Urbain dense 1,0** 0,8* 1,3 0,3

Urbain très  dense Réf. Réf. Réf. Réf.

R 2  -  M a c  F a d d e n 0 ,1 1 0 ,1 3 0 ,1 4 0 ,2 1

N o m b r e  d ’o b s e r v a t io n s 1 4  2 0 2

Éducation & formations n° 106, DEPP, SIES

S ig n if ic a t iv ité  : * au seuil de 10 % ; ** au seuil de 5 % ; *** au seuil de 1 %.
Le c tu re  : parmi les élèves qui é ta ient internes à l'entrée du lycée, en voie générale et technologique, 
le fait d 'être interne à l'entrée au lycée, plutôt que non, est associé à une probabilité plus faib le d'obtenir 
un baccalauréat avec mention bien ou très bien, de 2,6 points de pourcentage, à niveau égal des autres 
variab les explicatives du modèle.
C h a m p  : élèves entrés en sixièm e en 2007, ayant suivi au moins une année de form ation de lycée général 
et technologique dans un établissem ent public sous la tu telle du MENJ.
S o u rce  : DEPP, panel d'élèves entrés en sixièm e en 2007.
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A N N EXE 2 L 'ap p a rie m e n t su r sco re  d e  p ro p en sio n

Les méthodes d'appariement constituent une alternative aux modèles de régression 
paramétrique pour évaluer l'effet d'une variable binaire (être interne) sur une variable de 
résultat (être diplômé). On présente succinctement les principes de la méthode retenue en 
renvoyant, pour plus d'informations, à l'article de Fougère (2010). La procédure appliquée 
est psmatch2 sous le logiciel Stata (Leuven & Sianesi, 2003).
Pour chaque élève interne (noté i ci-dessous, le nombre total d'élèves internes étant noté 
N I ), on reconstitue la situation « contrefactuelle » correspondant à sa probabilité de 
réussite dans le scénario où il n'aurait pas été interne. Il s'agit de la moyenne pondérée des 
résultats obtenus par l'ensemble des élèves non-internes (notés de j  = 1 à N n i ) en donnant 
un poids (noté wij ci-dessous) plus élevé aux élèves avec les caractéristiques les plus simi­
laires à i :

K
P  ( X i ) ~  P  (  X j  ) 

h

Z n n  

k =1

'n k  { P( Xi ) - P( X k ) 

h

où X k correspond aux caractéristiques de l'élève interne k. p (X t ) et p ( X j ) correspondent 
aux scores de propension, c'est-à-dire aux probabilités d'être interne au lycée, respective­
ment pour l'élève i et l'élève j. Ces probabilités ont été estimées à l'aide du modèle probit 
de recours à l'internat ■ ANNEXE 1. K() est la fonction « noyau », qui est décroissante avec 
l'écart entre les deux probabilités. Comme dans plusieurs travaux utilisant cette métho­
dologie, K() est la fonction de densité de la loi normale centrée réduite. Le paramètre de 
lissage h correspond à la fenêtre de Silverman (1986) :

- 1

h  =  1 .0 6 - a NI  • N I  5

où a NI est l'écart-type du score de propension calculé sur les élèves non-internes.
L'impact causal de la variable « être interne au lycée » sur la réussite au baccalauréat est 
calculé par la différence moyenne entre l'indicatrice de réussite des élèves internes et leur 
probabilité de réussite estimée dans le cas où ils n'auraient pas été internes (estimateur dit 
A v e ra g e  T r e a t m e n t  E f f e c t  o n  t h e  T r e a t e d , ATT) :

NI n n i

A T T = N:  - Yf j ° j }
1 i=1 j =1

Les écarts-types sont estimés à l'aide de la méthode de bootstrap, à partir de la distribu­
tion des estimateurs issus de 1 000 échantillons différents, issus de tirages avec remise dans 
l'échantillon initial d'élèves.
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A N N EXE 3 Les m o dè le s  p ro b it b iva rié s

Les méthodes comparant les élèves internes et non-internes, sur la base de caractéristiques 
observées dans les données (annexes 1 et 2) se fondent sur l'hypothèse selon laquelle il 
n'existe pas de caractéristique non observée, jouant à la fois sur le recours à l'internat et 
la réussite scolaire. Pour prendre en compte cette possibilité, des modèles probit bivariés 
sont estimés, avec une équation pour le recours à l'internat :

I t = X t P + p ■ p a rt _  interneSj +  st

p  ( i i = i x  ) = p  (  i *  > o  )

et une pour la réussite au diplôme :
Dj = p , y+si,+ p,

P  ( D i  =  1 X i  ) =  P  (  D *  >  0 )

Les notations sont similaires à celles de l'annexe 1. Les modèles de choix de l'internat et 
de réussite scolaire sont cette fois estimés de façon simultanée (et non plus séparée), en 
permettant une corrélation entre les termes d'erreur e; et ,̂ qui suivent une loi normale 
centrée réduite.

Pour estimer ces modèles probit bivariés, il est usuel de faire intervenir des variables ins­
trumentales, c'est-à-dire des variables qui sont corrélées au recours à l'internat mais n'ont 
par hypothèse pas d'effet direct sur la réussite scolaire. C'est ce qui explique la présence de 
la variable p a r t _ internesi , définie par la part de lycéens internes dans l'aire d'éducation où 
réside l'élève lors de l'année scolaire 2010-2011. Enfin, des calculs d'effets marginaux ont été 
mis en œuvre d'une façon similaire aux modèles probit simple, afin d'estimer l'effet causal 
du recours à l'internat sur la réussite scolaire.
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